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INTRODUCTION

L

e Canada est un pays qui est commerçant, avec une
exportation de produits et de services à l'origine de
plus de 40 % de son activité économique. Le com-

merce international est indissociable au maintien de notre
prospérité. Le fait d'affronter la concurrence internationale
a dynamisé notre économie, stimulé l'innovation, attiré
l'investissement étranger et créé des centaines de milliers
d'emplois pour les Canadiens.

S'il est vrai que les Canadiens ont réussi à vendre leurs
produits et leurs services au monde entier, leur capacité à
exploiter pleinement les débouchés sur les principaux
marchés est souvent entravée par diverses barrières au
commerce. Pour obtenir un accès sûr et prévisible aux
marchés internationaux pour les commerçants et les
investisseurs canadiens, le gouvernement poursuivra ses
efforts visant à éliminer ces barrières au commerce avec
certains marchés dés. Cela signifie renforcer les institu-
tions et les règles qui régissent le commerce international
et l'investissement, forger des relations avec de nouveaux
partenaires et veiller à ce que les autres pays honorent
leurs engagements.

Le rapport Ouverture sus le monde : Priorités du Canada en
matière d'accès aux marchés internationaux - 2004 présente
les importants résultats obtenus au cours de l'année écoulée
sur le plan de l'ouverture des marchés et décrit les priorités
du gouvernement canadien pour 2004 qui visent à
accroître davantage l'accès aux marchés étrangers. Le
gouvernement continuera de poursuivre ses objectifs
dans un cadre multilatéral (par l'Organisation mondiale
du commerce), un cadre régional (par l'Accord de libre-
échange nord-américain et de la Coopération économique
Asie-Pacifique, et par la négociation de la Zone de libre-
échange des Amériques et de l'Accord Canada-Union
européenne sur le renforcement du commerce et de
l'investissement), ainsi que dans un cadre bilatéral avec
ses principaux partenaires, dont par la négociation d'ac-
cords de libre-échange (Amérique centrale (El Salvador,
Guatemala, Honduras et Nicaragua) et Singapour). Dans
tous les cas, l'objectif du gouvernement sera de veiller à ce
que les commerçants et les investisseurs canadiens profitent
pleinement des accords commerciaux intemationaux.

Tendances du commerce et de
l'investissement au Canada

décembre, le total des exportations et des importations
annuelles a diminué par rapport à 2002. La crise
de l'encéphalopathie spongiforme bovine (ESB), le
Syndrome respiratoire aigu sévère (SRAS), la panne
d'électricité, les feux de forêts, les inondations, les
ouragans, la hausse du dollar et la mauvaise conjoncture
économique mondiale ont eu des répercussions négatives
sur la performance commerciale du Canada pendant
l'année. En 2003, le Canada a exporté au total pour
381 milliards de dollars de marchandises, soit 4 % de
moins qu'en 2002, tandis que ses importations ont
diminué de 3,9 % pour passer à 335 milliards de dollars.
L'excédent sur marchandises annuel du Canada a donc
atteint 46 milliards de dollars en 2003, une baisse de
2 milliards de dollars par rapport à l'année précédente.
En moyenne, les échanges commerciaux quotidiens du
Canada avec le reste du monde se sont maintenus à
2 milliards de dollars, un témoignage remarquable de
notre capacité de faire face à la concurrence, même en
des temps difficiles. Si l'on inclut les services, cette somme
passe à 2,3 milliards de dollars par jour.

Alors que l'année 2003 s'est achevée sur une hausse des
exportations et des importations de marchandises en


